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C’est en octobre, à Chi-
cago (États-Unis
d’Amérique) que de-
vrait être constituée

la 44e association membre de 
l’Union internationale des Alsa-
ciens. Et, sans doute le même 
mois, la 45e naîtra en Côte 
d’Ivoire à Abidjan.
« À Chicago, cela se fera à l’occa-
sion d’une mission économique
alsacienne, avec les partenaires

sur place », précise Philippe 
Edel, vice-président de l’Union.
D’autres projets sont dans les 
cartons : Zurich (Suisse), qui
viendrait s’ajouter aux associa-
tions déjà existantes de Lausan-
ne et Bâle, et Singapour en Asie 
du Sud-Est.
Elles succéderont à la dernière-
née, Québec Ville. « L’UIA est 
déjà à Montréal », explique Phi-
lippe Edel, mais la distance en-

tre les deux cités québécoises 
justifie ce partage. Auparavant, 
c’était Tel-Aviv (Israël) en fé-
vrier dernier.

Un délégué en Moldavie
Parallèlement, là où les Alsa-
ciens trop peu nombreux ne 
peuvent rêver à une associa-
tion, l’UIA installe des délégués.
Des contacts sont en cours pour
cela au Sénégal ou à Dubaï.

À Chisinau, en Moldavie, le dé-
légué Fabien Schaeffer a été ins-
tallé tout récemment. Une délé-
gation alsacienne menée par
Jacques Schleef, membre du co-
mité directeur de l’UIA et prési-
dent d’Alsace-Macédoine, a 
marqué le coup : concert de Li-
selotte Hamm et Jean-Marie
Hummel à Chisinau, émission 
télévisée, participation à la ré-
ception du 14-Juillet chez l’am-
bassadeur de France, déplace-
ment  à  Invancea,  à  une 
cinquantaine de kilomètres de 
la capitale.

Échange 
d’expériences

Hier, l’Union internationale des
Alsaciens a tenu son assemblée 
générale statutaire : les prési-
dents d’associations et délégués
y pratiquent, autour du prési-
dent Gérard Staedel, « un 
échange d’expériences pré-
cieux », explique Philippe Edel.
Ce samedi, sous le parrainage 
de l’actrice Laura Weissbecker, 
se succéderont une interven-
tion sur « L’eau en Alsace (Hy-
dreos), un point sur les rela-
tions Texas-Alsace (Justin 
Jungman), et des activités con-
viviales. R

J.F.

Les festivités du 14-Juillet à Chisinau (Moldavie) avec des artistes alsaciens et moldaves pour 
marquer l’installation de Fabien Schaeffer, premier délégué de l’UIA en Moldavie.  DOCUMENT REMIS

L’Union internationale des Alsaciens a tenu hier son assemblée générale à Cernay. 
Ce samedi, place à la traditionnelle journée conviviale. L’UIA compte désormais 

43 associations fédérées et s’apprête à en accueillir trois nouvelles.

CERNAY   36e rencontre des Alsaciens de l’étranger

Alsaciens de partout

L’Alsace se bouge à Québec

Le quartier historique, ses 
fortifications et ses ruelles 
étroites, au patrimoine mondial 
de l’Unesco. Le château Fronte-
nac et son titre officieux « d’hô-
tel le plus photographié au 
monde ». Le fleuve Saint-Lau-
rent qui se mue en estuaire. 
Autant de « cartes postales » 
connues à travers la planète 
dans une ville dont on parle 
finalement moins que de sa 
province éponyme. Québec, 
530 000 habitants environ, est 
bel et bien la capitale de la 
Belle Province, mais demeure 
dans l’ombre cosmopolite et 
dynamique de Montréal – à 
trois heures de route tout de 
même. En toute discrétion, elle 
en présente pourtant les mêmes 
atouts, de melting-pot et de 
vigueur socio-économique. 
Depuis deux mois, la ville de 
Québec a un autre point com-
mun avec sa puissante voisine : 
les efforts de quelques irréduc-
tibles Alsaciens expatriés y ont 
débouché sur la création d’une 
association, comme Montréal en 
compte déjà deux du genre. 
L’Union internationale des 
Alsaciens enregistre ainsi l’arri-
vée d’une 43e structure membre 
avec les Amis d’Alsace à Qué-
bec.
Deux personnages sont à l’origi-
ne de l’émergence de cette 
nouvelle amicale d’Alsaciens de 
l’étranger. Isabelle Zenner est 
une Colmarienne arrivée au 
Québec en 2005 avec diverses 

expériences dans la gastrono-
mie et la restauration. À la tête 
d’un service de traiteur au nom 
évocateur, La Cigogne Gour-
mande, spécialisé en produits 
alsaciens, elle a également 
œuvré au cœur de la plus an-
cienne épicerie d’Amérique du 
Nord, JA Moisan à Québec.

Se réunir, 
mais pas seulement
C’est là qu’elle a croisé la route 
de René Vogel, sexagénaire 
originaire de Truchtersheim, 
qui a débarqué sur les bords du 
Saint-Laurent à l’été 2016… 
dans les valises de son épouse, 
diplomate américaine nommée 
consule générale des États-Unis 
sur place. En contact avec le 
président des Alsaciens de 
l’étranger Gérard Staedel depuis 
une précédente expérience à 
Washington, Vogel se met en 
quête de compatriotes originai-
res d’Alsace pour monter une 
association.
Ses prospections aux côtés 
d’Isabelle Zenner sont con-

cluantes et le duo dégote une 
cinquantaine d’Alsaciens qui 
vivent dans la capitale ou ses 
proches environs, dont trente 
sont d’ores et déjà membres de 
la nouvelle association. Une 
première réunion, au consulat 
de France, puis une deuxième, 
au consulat des États-Unis, 
débouchent sur l’assemblée 
générale constitutive en mai 
dernier, dans un restaurant de 
la ville tenu, évidemment, par 
une Alsacienne, Marthe Hatten-
berger. « L’objectif de l’associa-
tion est quadruple, explique 
fièrement son président René 
Vogel : réunir régulièrement la 
communauté alsacienne, pro-
mouvoir la culture et les spécifi-
cités alsaciennes à Québec, 
mais aussi la ville en Alsace, et 
enfin servir de réseau de sou-
tien pour les Alsaciens qui 
arrivent ici. »
Avec des membres expatriés qui 
sont restaurateurs, boulangers, 
commerçants, informaticiens, 
banquiers, étudiants et même 
guide touristique, les Amis 
d’Alsace à Québec comptent sur 

leur diversité pour agir sur 
plusieurs tableaux. Ils enten-
dent exposer, et vendre, la 
gastronomie alsacienne pen-
dant le mois du marché de Noël 
de Québec, sur un kiosque tenu 
par leurs soins et soutenu par la
ville de Mulhouse. Ils espèrent 
donner envie à leurs relations 
restées en Alsace de visiter la 
Belle Province et sa capitale, 
« une ville magnifique, entourée
par l’immensité canadienne et 
par plusieurs communautés 
autochtones », glisse René Vogel 
qui assure qu’il « faut sortir de 
Montréal pour voir le Québec, le 
vrai ». Enfin, ils assurent vou-
loir stimuler les liens économi-
ques et pourquoi pas les démar-
ches d’émigration entre l’Alsace 
et Québec, une ville à la recher-
che de main-d’œuvre et où 
règne le plein-emploi. Surtout, 
la jeune association a tout pour 
servir de passerelle entre une 
ville et une région qui tiennent 
à leur identité, à leur langue et 
à leur culture respectives. Allez, 
merci et bienvenue… R

M.A.

Elle est la petite dernière 
des 43 associations mem-
bres de l’Union internationa-
le des Alsaciens, qui organi-
se ce samedi sa 36e journée 
annuelle à Cernay. Sous la 
présidence de René Vogel, 
les Amis d’Alsace à Québec 
a été créée au printemps.

Isabelle Zenner et René Vogel devant le château Frontenac, à Québec.  DOCUMENT REMIS

SÉLESTAT
L’avenir institutionnel de l’Alsace
L’Initiative citoyenne alsacienne 
(ICA) organise samedi 2 septem-
bre à Sélestat une réunion publi-
que sur « L’avenir institutionnel 
de l’Alsace ». Pierre Klein, son 
président, a sollicité de nombreux 
spécialistes et élus et a déjà 
obtenu plusieurs accords : sont 
ainsi annoncés les députés Olivier 
Becht (DVD, Haut-Rhin), Bruno 
Fuchs (LREM, Haut-Rhin), Laurent
Furst (LR, Bas-Rhin), Raphaël 
Schellenberger (LR, Haut-Rhin) et 
Eric Straumann (LR, Haut-Rhin), 

le président (LR) du conseil dé-
partemental du Bas-Rhin Frédéric 
Bierry, Brigitte Klinkert, qui sera 
devenue la veille son homologue 
dans le Haut-Rhin, l’ancien minis-
tre Daniel Hoeffel, l’écrivain 
Pierre Kretz ou le philosophe 
Jean-Paul Sorg, entre autres. La 
réunion aura lieu salle Sainte-
Barbe, dans la rue du même nom, 
de 9 h à 17 h 30.

Q Inscriptions par courriel 
ica2010@orange.fr

GCO Les opposants manifestent à vélo

Remobilisation générale

De village en village au départ 
d’Innenheim direction 
Kolbsheim, la troupe des anti-
GCO grossit au fil de son avancée 
sur le tracé du grand contourne-
ment ouest de Strasbourg. Venus 
des communes impactées par le 
projet ou de plus loin par opposi-
tion à toute idée de nouvelle 
destruction d’espaces naturels ou 
agricoles au profit d’une autorou-
te concédée, les cyclistes dérou-
lent leur argumentaire et avalent 
les kilomètres. Les habitants des 
communes traversées les sa-
luent, sauf à Duttlentheim où le 
passage de la caravane n’a pas 
été autorisé par le maire.
Le trajet jusqu’à Kolbsheim et la 
ZAD (zone à défendre) suffira 
pour cette première journée.

« Une provocation »
Dans la clairière au centre du 
bois appelé à disparaître sous le 
bitume, les anti-GCO se sont 
retrouvés hier pour une soirée en 
musique après avoir inauguré 
une nouvelle cabane perchée 
dans les arbres et une « aire de 
repos sans GCO » au bord de la 
route entre Ernolsheim et 
Kolbsheim.
Certains ont passé la nuit sur 

place et ont tenu compagnie aux 
permanents de la ZAD. Ils en-
fourcheront à nouveau leur vélo 
pour repartir ce matin d’Ec-
kwersheim (RV 9 h à la mairie) 
pour suivre le tracé vers le sud 
(Griesheim, Stutzheim-Offen-
heim, Ittenheim, Breuschwic-
kersheim) et rallier à nouveau la 
ZAD en fin d’après-midi.
L’objectif de cette manifestation 
à vélo est de « remobiliser après 
les vacances parce que le combat 
va se durcir en septembre avec 
les travaux de déboisement 
prévus à Kolbsheim et Venden-
heim », explique Bruno Dalpra, 
porte-parole du collectif anti-
GCO. Les opposants au projet 
d’A  355 ont pris l’annonce de la 
poursuite des travaux préparatoi-
res par Vinci malgré l’avis défa-
vorable du conseil national pour 
la protection de la nature sur le 
volet environnemental du projet, 
comme une « provocation ».
Ils prévoient une « veillée des 
arbres » dans la nuit du 31 août 
au 1er septembre et enverront une 
délégation au ministère des 
Transports à Paris le 6 avant la 
grande manifestation le 30 sep-
tembre à Strasbourg.

S.W.

À vélo pour encourager les opposants au GCO à ne surtout pas 
se résigner.  PHOTO DNA – JEAN-FRANÇOIS BADIAS

COMMÉMORATION  Strasbourg
75 ans après, la brûlure 
de l’incorporation de force

Comme en maints endroits d’Alsace, les cloches sonnaient à la 
volée dans l’air chaud du soir. Et, à Strasbourg, les drapeaux 
des associations patriotiques faisaient une noble allée 
tricolore au pied du monument aux morts. L’instant était 
solennel pour marquer le 75e anniversaire du début de 
l’incorporation de force de 130 000 Alsaciens et Mosellans. Il y 
avait du dépit dans la voix de René Gall, 91 ans, qui a parlé 
pour le comité Mémoire 25 août 1942 : il attend la juste prise 
en compte de cette brûlure toujours vive. Il y avait aussi de la 
reconnaissance : tant de figures politiques, militaires, 
diplomatiques ont répondu à l’appel du maire de Strasbourg, 
représenté par le colonel Aziz Meliani. Après les dépôts de 
gerbe, celui-ci a conforté les malgré-nous dans le sentiment 
que le devoir de mémoire était nécessaire envers ces « victimes 
de l’histoire : le silence qui s’est abattu sur votre drame n’a fait 
qu’ajouter à la douleur. »  PHOTO L’ALSACE – JM LOOS
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